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cellimles, conditions, %ïent à la ville, d'abord dans
un-hôpîtal, puis duwià une iiqn de Iptt,4!oi,dais
une chambre petite et mal t'cltiirée, où la niourri-
ture était inférieur:e (le beaucoup à ctie( qu'il avait
*c1ez -lut. où il s'elnnuyiait erd,.leent, et m'ai-
quiidt d'airP'il~i *m n1 î tr,~ chaud, et, Mal.
gré tous ces conti. t V01.cn 1 oditt -'ns delsavan
tagouses, avec le -.',il sérum, son état s'amél(-iorea
ià7pidemenit Ob iéguli renient.

'Lorsqif'i1 partit p.our la -tiile, son état était
mi grave que le coiifh re qulti le traitait aiNant le
doctliir ?*icl(Ô proit,.4titua tinu ffin prochaiie, v.t

ft pâ»L deo son proliostic -à la famille.
OBSERVATION XX

RIENRI F... 18 ans.

La -jeune Henri P. -vint me consultor pour '

premièred fois le 2 septembre 1905. pour uiu- tc àux
qui- durait depuis, quatre ou cinq semaines, Pt qui
ýi'flait1, beaucoup aggravée depuis une semaine
,environ.

Ce jeune homme tr-availlait dans mne mnanu-
-facture de cigares, où. l'air est rare, et avait beau-

ciusouffert de la ei6lteur penidanit le moiq
d'août, qui avait-été très chaud. D)epui; une quii.-
zaine, il se sentait si fatigué, si faible, ne dlor-
mant; pas la nuit, à. cause de la fréquence- do la
touxk, qu'il avait abandonnA tout travail.

En linterrogeaut avec un peu de~ii,~X.
Priè'qïu'il'so -sentait fatigué depisi tris titi qua-
1à&é Mois. ?D'abci.cl, «J avait ri marquil une plws
grandefalàguele. qoir. Il qp qntait -tr..p fkiitiué
pour revenir àpied. ('epPnéîn t, -il n'avait fait

,mcéis 'd' juin, -l'appétit avait erilrhnetd
ininué. Le matin il -éprouvait -dé, If. 1réPulglnf<'
à -se ]eêver. Din Mt-me -temps il avait commencé à
maigrir. Mais enn'e-st queP vprc l I eRnr' rnniti6.
dé Juiiile, qu'il co--imença de P ~er t e'o t à
ceô moet qu'il, Éeportait;le débutdi, qa maladie

~~isil stclir-qu'i fat tnir ern ip-tpdff s-.rt
olit-hit semàainie-§ pendant lesquelle il n'a Pas

~t~uxnas. acommencé à s'affaiblir et à mhi-î

Au .nvoment do la oclttniaatmi
gn d lu.q de 115 h e,ýc, -tnllcqlit roi qtanf-'nt,

-transp)iraitla nuit, etL sa faiblesse était ýtrè gran-

e. Iapptitétait absolument 1nUl.

cuir cas do -uecl'cedans safaijl , u m'est
connuQ.

L'aiisviiltatior 1tvd-la pou1 de chose, -mais
l'apparilec dut mitltito "~- el ' tuberculeux
avancé'. La -tailleest voutée, le visage, t&rès pâle,
les yeux agrandis,, les scléirotiques blouatros, les
lèvres presque blanches, les ongle,, hippocratiques.

Au sommet dro'it, il y a de l'exagération des
vibrations, expiration prolongée-, et légère sub-
-inatité, ainsi que -dtsn la fosse sus épineuse. Danis
lu restu du poumion, la respiration est tits faible,
ainsi que dans la partie antérieura du poumon

A -trois heures de ýl'npri's midi, le pouls est; de
8È), la respiration de -.16, et la température de
99.11.

Lýe malade faisait donc un commencemaenlt dd
tuberculisation du sommet, droit. Cen'é-tait déjà
pîtis'la pérocl'i prétuberculeuse, celle où log tub>i-.
cules se développent insidieusoeeù, sans modifie
le parehlchyme pulmonaire, cette péric'de ne sïe é-
*vêlant; que par tue inspiration rude, localisée,
fixe, conistante, et lie disparaissant pas par la,
toux.

J 'adressai le inaladu à mon excellent; coli'fière
le docteur Clèroux, qui examina le mialadeatt-
+vememt, et-partagea mon avis.

L'expectoration se composait de petite cra-
<'hats blancsý, dans lesquelk; onue trou.- a mrs -je
bacilles.

Je n'*en maintins., -pas -Moinis mondiagnosti..
car -la to ux si -fréquente, ne pouxvait être le résut-
-tat d'une bronchite, qui aurait donnâ,lieu A> bien
d*eutres sýignesstkthioscopiclueý. Te pàrSe du. ma-
lade -3t -le malade,,lui-mêmeacoèpitýient Mon- dia-
gn'bstic. qrt le traiter aent fut. commencé dès lie
surlendemain.

L,ýes-ex'amerns-dedrachiats furent répétés tougte-s
le--mjns et au quatriZune examen, on troùva

des,-bacilles. Mais ýle naInade éýùaibau, ùraitemcat
depuis unmois, ýet son,état ý,t4it considcégahùle-
ment aurélioré. Onleutperýdu,,un teon-ps prféceeux
à. 1,oni eut attbndu- de tirouv7erles,-bacillses puour
commenicer -les injections, qyýi "furent, trüs bieâ bup- -

-portées. Une -fois ou ,deux seuleuient, elspoo
quvr.ent de, l'6êrythèmeç do9ùlourçlx."u isart
rapidement,

Le inàladeý reçut en 1tct 12 iinjedtions, dtu
quatre, septe1mbre" au cinq octobre.
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